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Thème proposé par Michel : avec qui aimeriez-vous dîner, mort ou vivant ? 

                                   Un dîner avec le diable ! 
 

 Faust a bien signé un pacte avec le diable pour satisfaire ses désirs. Or je ne souhaite 

qu’un petit dîner avec lui. Tout de suite, un grand ami m’a averti que manger avec le diable 

nécessiterait une très longue cuiller en bois qui ne se fabrique plus. Devant un si piètre argument 

j’envoie mon ami au diable et m’en vais à Mers sur Indre dans le 36 où est située la Mare au 

Diable dans le bois de Chanteloube. 

 Là, la charmante employée du syndicat d’initiative m’annonce que depuis la mort de 

George Sand on n’en entend plus parler lui. Il me faut aller voir ailleurs. Je pense tout de suite 

à Vauvert, entre Nîmes et Montpellier car au diable à Vauvert tout le monde doit le connaître. 

A la mairie le secrétaire m’explique que depuis la séparation de l’Eglise et de l'Etat, on ne parle 

plus de ce personnage. Devant ma déception il ajoute : « Ma femme pense qu’il s’habille 

toujours chez Prada ». 

 Fort de ce renseignement, je me rends 18 rue du Faubourg Saint Honoré à Paris. J’ai à 

peine prononcé ce nom que je suis mis dehors par un videur colossal qui me hurle que la 

direction ne veut plus entendre parler de cet individu qui met le feu à chacun de ses passages. 

Il ajoute, furieux : « qu’il reste en enfer ». 

 En enfer, le mot fait tilt. En effet au sud des Sables d’Olonne, un lieu-dit s’appelle Le 

Puits d’Enfer. C’est évidemment l’une des entrées de l’enfer. Ce n’est qu’un petit détour sur 

mon chemin du retour. Sur place, je découvre un site magnifique mais aussi une falaise 

impraticable que la mer fouette même à marée basse. Je n’ai aucun espoir de passage. Une fois 

encore, je n’ai pas trouvé une bonne adresse. Alors découragé, je rentre à Brétignolles. 

 Il me faut savoir être bon perdant pour cette saison 2023/2024 mais pour celle de 

2024/2025 je choisirai un repas avec un ange. Grace aux nombreux convois d’ange(s) heureux, 

le guide Michelin saura surement me proposer un restaurant angélique ***étoiles. 

 Cette idée me remplit de joie et je termine ma route en chantant « Y a d’la joie», un air 

très connu de Charles Trenet, que je propose de reprendre pour tout l’Atelier avec Françoise, 

Michelle, Margaret et Simone: 

 

« Y a d'la joie 

Bonjour bonjour les hirondelles 

Y a d'la joie 

Dans le ciel par-dessus le toit 

Y a d'la joie 

Et du soleil dans les ruelles 

Y a d'la joie 

Partout y a d'la joie » 

 

Brétignolles, le 31 octobre 2023. 

 

Pierre. 
 


